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Fouilles préventives à « Saint-Pierre » 
 

 Le site occupe plus de 6 hectares au sud de la commune. Onze pour cent de 
cette surface fut sondée en neuf jours.(photo 1). 
Le terrain présente un dénivelé de 31 m. Le point le plus élevé étant le Mont-
Saint-Pierre et le point le plus bas un vallon formé de différentes couches de dépôts 
de pente. 
 
 Le fond du vallon a livré des fragments de céramique protohistorique 
(avant l’invention de l’écriture, soit -1000 ans av. J-C !), qui signalent une 
fréquentation humaine. 
 Ce fond du vallon fut ensuite comblé au cours du temps par d’autres depôts 
de pente. (photo 3). 
 
 Des fossés, des trous de poteaux, des fragments de torchis, de tuiles, 
témoignent de la présence probable de bâtiments construits en matériaux légers 
(photos 2) 
 
  L’étude du matériel céramique a permis d’identifier une écuelle, un gobelet 
ou pot, un vase de stockage sans trace de montage au tour. 
 
 Pour la période gallo-romaine les vestiges récoltés prouvent une continuité 
d’occupation de la fin du 1er siècle avant notre ère au IIe - IIIe siècle de notre ère : 
trous de poteaux, foyer, déchets artisanaux de la métallurgie du fer. 
Une monnaie  en bronze d’un Asse (125/138), à l’effigie de l’Empereur TRAJAN, 
a été trouvée ainsi qu’une fibule en bronze et un fragment d’amphore daté de la fin 
du 1er siècle avant notre ère (photo 5 et 6). 
 A 1,80 mètre sous le terrain actuel un chemin creux a été reconnu. Il 
s’oriente vers la voie romaine Reims-Soissons localisée à quelques centaines de 
mètres et que nous appelons « chemin des Romains » (photo 7) 
 
 Dans la partie haute de la zone, la guerre de 14/18 a laissé ses empreintes : 
obus, tranchées rebouchées, lampes allemandes, fil de fer barbelé, douilles, éclats 
d’obus… 
 
 Quelques vues nous aident à mieux comprendre la stratigraphie et la datation 
de ce lieu.(photo 4) 
Sachez que les archéologes ont fourni un dossier très détaillé et riche d’illustrations 
photographiques réalisé par l’INRAP(Institut National de Recherches 
Archéologiques préventives). 
 Le rapport final d’opération de mai 2011 est conservé en Mairie de 
Champigny. 
Le récit, ci-dessus, n’est qu’un condensé vraiment très succinct du rapport final ! 
B.Boussard 

 



 2

 

photo 1                                                               photo 2 
 
 

 
  

photo 3 
 
 
 
 



 3

Photo 5                                                                   Photo 6 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

 
 
 
Photo 7 ; Le chemin creux 

 
 
Photo 4 
 
Les dépôts de pente, de structure 
différente permettent de dater 
chaque couche. 


